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est là: protection lniutfliante de 
notre Industrie. Le gouvernement 
actuel s'est engagé dans une poli­
tique dangereuse quand pour se 
maintenir au pouvoir 11 a, comme 
concession aux progressistes, refusé 
d'adopter le principe de la protec­
tion tarifaire seul salut et seul re­
mède.

INVASION AMERICAINE •літиDans un grand nombre de cas, les 
Américains ont offert d'acheter les 
places aux Canadiens prévoyante, 
car la loi exige qu’on vende la 
bière seulement à ceux qui sont 
assis à des tables.

Des dépêches de Windsor, Onta­
rio, disent que l’Invasion à laquelle 
on s’attendait le matin de bonne 
heure de Détroit ne s’étalt pas pro­
duite, mais que les marchands de 
bière étalent certains que les gens 
de Détroit prendraient les bateaux 
d’assaut avant la nuit. Des dépê­
ches semblables sont venues de 
Fort Brie, de l’autre côté de Buf­
falo.

re de 1M4 l’enrôlement volontaire 
se fit de suite sans discussion puis­
que le principe avait ôté accepté 

nous-mêmes auparaavnt, et, 
l’enrôlement forcé suivit ensuite 
conformément à la loi de 1904, 
adoucie, admis par la loi de 1917. 
Les deux partis ont voté les dé- 

Cependant

D’International Falls, Minnesota 
on annonce “une grande Invasion 
américaine’’ à Fort Francis, Onta­
rio, les altérés. arrivent non seule­
ment en automobiles, à cheval, en 
voiture ou à pléd, mais même par 
“train spécial de bière’’ de la' 11-

— “Le basô-ball, Ja gomme; 
cher, le poker et le cinéma 
toute la civilisation améric, 

Ray l. Wj

quitter la patrie pour l’exil, les au­
tres étant dans l’impossibilité de 
vendre leurs produits à un prix ré­
munérateur.

M. LaUberté tuf beaucoup ap­
plaudi

L’honorable M. André Fauteux 
a touché à la question de l’Impé­
rialisme dont M. Lallberté avait 
dit un mot.

On a tort, dit-il, de prétendre 
en certains milieux que seul le par­
ti conservateur a une politique im­
périaliste puisque cette politique 
est la même que celle du parti libé-

L’OFFENSIVE
PROTECTIONNISTE (Suite de la 1ère page)

claré que l’Oncle Sam regardera 
l'expérience sans s’ômouvolr et 
continuera à perfectionner la loi 
de prohibition.’’

Niagara Falls, Ontario, annonce 
également que “l’invasion a com­
mencé, et que sept hôtels, ayant 
obtenu des permis de vente pour 
la bière, ont été très occupés'à sa­
tisfaire la soif des Américains qui 
ont traversé les ponts internatio­
naux à pied et en automobiles.
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(Suite de la 1ère page)

Il termine en faisant appel aux 
électeurs d’étudier les questions du 
jour à sang froid et de les peser à 
leur juste mérite, 
garde contre les préjugés et les 
passions que Von tentera de soule­
ver pour faire oublier les questions 
fiscales qui intéressent l’électorat 
plus que jamais.

Le discours de M. Gauthier fut 
suivi de celui de M. Wilfrid Lali­
berté. C.R. de Victoria ville.

Le premier devoir qu’avait à 
remplir le premier ministre de ce 
pays à la suite des élections géné­
rales de 1921, dit M. Laliberté en 
commençant c’était de rétablir l’é­
quilibre dans les finances du pays.
C’était du reste ce qu’il avait pro­
mis à l’électorat. Il a failli à la 
tâche.

Plus heureux que lui le prési­
dent Coolidge, de la république 
américaine, a réussi à équilibrer
son budget et à réduire considéra- Clair, précis et méthodique, ce 
blement la dette eu contribuable jeune orateur sut prouver à 1 audi- 
américain. Il a créé un bureau ioire qu un ouvrier peut faire avec 
du budget qui a réduit le budget succès un discours impeccable 
de 40 pour cent: de cinq milliards Quant au fond et à la forme tout à 
le budget a été réduit à deux mil- *a *°*s-
liards et demi environ. , MSavoie touchabrièvement aus. mentation des importations de la

On s'est mis à pratiquer l'éco-j ««estions de chemin de fer, <Пт- chaussure: $1,220,000 en 1923 et
nomie dans tous les milieux et en і m,£ra,lon et de chômage. $1.789,000 en 1925. Le résultat est
un an l'équilibre était dans les af-: Euséne Leroux, avocat après t0utef0jg celui-ci
hires du pays. jlui- ,r?ita d uDe “«>** in,éres- A Québec, dans le comté de M.

Ici, le premier ministre, bien que.’ante la Question de notre polit!- Llpolnte- la presque totalité de 
jue militaire. Lors de la guerre л „

1 industrie de la chaussure et de
la tannerie est stationnaire et plus 
de 2.000 hommes sont sans travail.

Il semble que nos cultivateurs 
pourraient satisfaire au Canada à 
la demande des végétaux et pour­
tant la statistique révèle que nous 
importons considérablement des 
produits de la ferme étrangère.

En 1923 nous avons importé 7,- 
890.000 livres de légumes en con­
serve. comparativement à 13,608,- 
000 livres en 1924 
575,000 de légumes frais compara­
tivement à 84.218.000 en 1924. 

Voilà

gne Duluth, Winnipeg et Pacific. 
Lee endroits où remiser їда auto­
mobiles sont rares et se louent à 
un prix élevé à cause de la hâte 
des automobilistes à arriver pour 
l’ouverture.

tRADIpenses de la guerre, 
lors dee élections de 1921 les dé­
putés libéraux ont été élus sur la 
promesse qu’ils feraient rappeler 
la loi de conscription: aucun n’a

b
NAISSANCESIl les met en

BEAUDRY —— M. et Mme Henri 
encore montré qu'il entendait exé- Beaudry, née Zulla Rémillard, ont 
enter cette promesse électorale. le pialalr d. falre part 4 leura pl„ 

M. Leroux qui avait reçu des ap- renta et amla de ]a nalasance d,UBe 
plaudlssements à plusieurs repri- fl|le née le 21 ma, à l'Hôpital du 
ses durant son discours fut rem­
placé à la tribune par M. Frank 
Curran, C.R. qui fit un bref dis-
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BATIONS DU 
DEBUT DE 18

Il y a quelques mois l’honorable 
premier ministre revenait de la 
conférence impériale et il se plai­
sait à déclarer en arrivant sur nos 
rives qu’il était satisfait des liens 
qjii nous attachent à l’Angleterre: 
il n*hvait rien à changer, disait-il, 
à l’état existant. II approuvait donc 
tout ce qui s'était fait dans le pas­
sé notamment depuis 1897 à nos

Cette assemblée s’étalt ouverte ^ 

par un discours d’un jeune ouvrier 
aux usines Angus, M. J. H. A. La-

Sacré-Coeur, Hull, baptisée sous 
les noms de Marie-Paule, Rita. 
Parrain et marraine: M. et Mme 
Edouard Perron, oncle et tante de 
l'enfant. Porteuse: Mlle Yvonne 
Rémillard.

Slabs coupées (mou) $8.00 l4 
voyage

Slabs coupées (dur) $4.00 le 
voyage

Bols dur $4.60 
Tout sec.

7t.m; an ріц,
cours en anglais.

La douzième offensive protec­
tionniste dans Montréal prit fin à 
une heure avancée de la soirée.
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RAINVILLE — Hull le 21 mai, 
M. et Mme Oscar Rainville, ont le 
plaisir de faire part à leurs parents 
et amis de la naissance d’un fils 
baptisé sous les noms de Joseph- 
Aurèle-Roger. Parrain: M. Elias 
Rainville; marraine: Mlle Malvi­
na- Bouliane. Porteuse: Mlle Alda- 
na Rainville.

DESROSIERS — M. et 
Léo-Paul Desrosiers, un fils né le 
25 courant, baptisé le 26: Claude- 
Lorenzo-Joeeph. Parrain et
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SEMAINRADILes lainages sont stationnaires 

et ne révèlent aucun progrès. En 
1923 nous avons importé 18,273,- 
000 livres de laine contre 14,363,- 
000 l'an dernier.

On note cependant une forte aug-

!m H Mt rarement arrivé que 
№ de balle ait au début fo 

de sensations aux amat 
, „це année. Voici les faits 
,ls du printemps dans les g

U.' Seals agents pour les
VAMEUX PIANOS Vendu à T

Faciles
raine: Docteur et Mme Lorenzo 
Lamy, d’Ottawa.

CARRIERE — A Ottawa le 16 
niai 1925, à M. et Mme Olivier 
Carrière, née Marie-Louise Mantha 
une fille baptisée sous les noms de 
larie-Claire-Aline. 

marraine: M. et Mme Albert Car­
rière oncle et tante de l’enfant. 
Porteuse: Mme F. X. Mantha, 
grand’mère de l'enfant.

SCHINGH — M. et Mme M. J. 
Schingh, née Fablana Campeau, 
de Ste-Rose de Lima, ont le plaisir 
de faire part â leurs parents et 
amis de la naissance d’une fille, 
née le 25 mai, baptisée sous les 
noms de Marie-Marguerite-Denise. 
Parrain et marraine: M. et Mme 
Eucher Campeau, oncle et tante 
de l’enfant. Porteuse: Mlle Mar­
guerite Campeau, tante.

A 'ermeSeule la femme de maison 

connaît 1e» besoins constants de 
l’eau chaude au foyer. Elle est 
en usage constamment. Un 
approvisionnement 
d’eau chaude du robinet n’est 
possible qu’à cause du service 
du gaz et des installations mo­
dernes. Ce service est sûr et 
économique vous garantissant 
toute l’eau chaude- désirée à 

toute heure.

et4 «g ligues:
1—Pendant que 
1-hôpital Charlie 

Obscurité et menace de détri 
bambin comme cogneur de

1 Babe Ruth 
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seulement.

Parrain et 9 abondantsollicité de toutes parts n'a pas 
cédé à cette prière populaire et!de Crimée, dit-il. Cartier et McDo- 

nald ont refusé tout secours à l'An­
gleterre parce que la loi prohibant 
alors l'enrôlement des Canadiens 
pour un autre but que la défense du 
pays à l'intérieur de ses murs. Lors 
de la guerre d’Egypte, les conser­
vateurs ont encore exercé le même 
refus à l’Angleterre pour la même 
raison.
re du Transvaal. Laurier consentit 
à l'enrôlement volontaire de 10,- 
000 canadiens pour aller combat­
tre les Boers: c’était le premier pas 
dans la voie militariste nouvelle

Le plue vieux et le meilleur 
piano du Canada.

Il
1—Eddie Collins fait sortir 
llte Sox de la cave et est m 
oant dans la course pour 
empionnat.
î—Connie Mack conduit ei 
I Athletics à la gloire. 
i^Les Yanks et les Tigefs 
lient des favoris sombrent r

Л
l’impôt et la dette continuent d'é­
craser le contribuable canadien 
plus que jamais.

L’abaissement du tarif de pro­
tection qui a fait notre prospérité 
passée est pour beaucoup dans la 
cause du malaise qui règne tant 
dans nos villes que chez nos culti­
vateurs.

M. Laliberté cite alors quelques 
articles qui sont fortement proté­
gés par le gouvernement am i-ricain 
alors que notre gouvernement ne 
leur donne qu'une faible protec­
tion: par exemple:

LEACH, CLEGG 
& LEACH Robertson, Pinglcj 

Tilley Ltd.
Angle BANK et COOPE1

Ч ■

Le Foyer de la Musique.
snt.En 1S99, lors de la guer- 1.6—Johnny Mostil est sur le pi 

rétablir Uti record pour les ’C RUE BANK — près La Strier:

30-6-13-20fv.
X

et pour $3,-

Le chauffage de l’eau dans la 
bouilloire est aujourd’hui hors 

de mode. II est aussi très dis­
pendieux.

NMllenn Wright sans conco 
h un triple jeiï pour les Plra 
î—George Sisler cogne d’une 
I extraordinaire.
8—Iris Speaker et Eddie Col

SERVICE
D’IGNITION4bpour les importations: 

elles diminuent parceet le principe nouveau d'aide à 
I l'Angleterre, à l’extérieur était 

! posé et établi.

que notre 
consommation fléchit par suite de 
l'inertie de nos industries qui pé­
riclitent tandis que par ailleurs on 
constate des augmentations qui ré­
vèlent que d'autres industries ne 
jouissent pas d’une protection suf­
fisante contre la concurrence étran-

MARIAGE BUANDERIEETATS-UNIS
La farihe. $2.04 par baril.
Le foin. $4.00 la tonne.
Les patates. 50c le 100 livres.
Le beurre. 8c la livre.
Les oeufs, 8c la douzaine.
Les lainages. 100 pour cent.
Les bas de laine, 75 pour cent.

CANADA
La farine. 50c par baril.
Le foin. $2.00 la tonne.
Les patates. 35c le 100 livres.
Le beurre, 4c la livre.
Les oeufs, 3e la douzaine.
Les lainages, 27% pour cent.
Les bas de laine, 22% pour cent.
M. Laliberté termine en faisant

le triste tableau de ce qu’est le rine puisse être utilisée, elle aussi, nos industries ralentissent. le nom-jà 8 heures à l’église Notre-Dame 
cultivateur de nos campagnes au-j hors des limites du Canada. bre des chômeurs augmentent. {de Hull. Départ du cortège funè-ÎSS, rue Sparks.
Jourd'hui. les uns étant obligés de Or quant survint la grande gaer- ‘L'explication du marasme actuel bre, 35 Kent. Hull.

Nous avons un service offie^Bp3.000 C0UP8 saufs.
1—Lester Bell, une recrue 
irdinal frappe 13 buts dans 
ве partie.
14—Ту Cobb, le vétéran des 
«ns, frappe cinq circuits d 
U parties consécutives soit

CHARBONNEAV-GOYETTE — 
M. et Mme H. A. Goyette de Hull, 
annoncent le mariage de leur fille 
Gisèle, à M. Réné Charbonneau 
d’Ottawa. Le mariage aura lieu à 
la chapelle privée de l’église Notre- 
Dame de Grâces. Hull, jeudi le 4* 
juin à 8 heures a.m. Pas de faire

j C’est en 1904 que la loi de Car­
tier. qui n'autorisait donc jusqu'a­
lors l’enrôlement que pour la dé­
fense du pays, à l'intérieur de ses 

I côtes fut modifiée par Laurier qui 
fit ajouter à la loi de la milice que 
les Canadiens pourraient doréna­
vant être sujets à conscription 
pour la défense du pays même à 
l'étranger.

jour le système électrique І 
iutos.DUA part cela, vous perdez de 

l’argent si vous croyez qu’un | 

appareil dans votre fournaise ou X 

votre poêle chauffe votre

і 31 le système électrique de v 
л*е auto est défectueux cousu
‘ez-nous et vous aurez

BON PASTEUR
6pj UN TRAVAIL GARANTI

des accessoires véritables 
par des Electriciens Expert ikment. 
possédant des appareils model —

LINGE SECHE AU SOLEIL 

PRESSAGE ET 

REPASSAGE

Kl dans une seule partie.
Et tout cela en quatre semaiEXPORTATIONS

pour rien. Donnez-nous l’occa­
sion de vous démontrer les 
ivantages du chauffage

La statistique des exportations 
est aussi peu encourageante. Les 

Après avoir bénévolement ар-1 produits de la ferme et de la forêt DECES OLYMPIADE DE 
1928 EN HOLLANE

prouvé ce changement quant à constituent plus de 80 p. 100 du 
l'enrôlement forcé sur terre il fut chiffre des exportations. Ce qui 
relativement facile pour Laurier veut dire que nos industries expor- 
de faire amender la loi de la ma- tent très peu. Faisant moins d’af- que, décédé le 26 mai à l’âge de 
rine. en 1910. pour que notre ma- faires à l’étranger comme au pays 62 ans. Funérailles samedi matin

Attention spéciale an lavage 
de famille.

411 BUE SAINT-ANDRE 

Têt R. 1296

au gaz.
%LADOUCEUR WELCH & JOHNSOÏM. Narcisse 

Ladoucenr, époux de Aimée Lèves- Toutes informations fournies avec plaisir.
htoefieurs

474 KCE BANK, OTT.tWTHE OTTAWA CAS CO.
Le Comité hollandais des j« 
•Йіївв ^ demandé trois jo 
grâce avant de fermer la so 

nationale destinée à c 
les fraie de l'olympiade 
en Hollande. Le total i 

^■•Iptlons s'élève actuellemen 
^HMO florins, et le montant 

pour falre face aux fr 
^ptoels a été fixé à 1 million 

On attend l’arrivée à Pa 
Thompson, du comité ami 
lui s’y rencontrera avec 

■yks Van Rossum, secrétaire 
hollandais, et cherche 
une solution aux diffic 

^Bhancières qui se dressent i 
■lie comité hollandais. La H 

devra faire savoir au Ce 
^■International des jeux oly 

qui doit s'ouvrir à Prag 
B*1 Prochain, si elle

Tel.: Queen 5007

Comment se fera le voyage de l’Université de Montréal

Les Détenteurs d’Actions Ordinaires•r i шиям
msі
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Pacifique CanadienI *Г r m■rrtÿiiitm
' — -'^"3

Щ' LES DETENTEURS d’actions ordinaires et privilégiée* de la Compagnie 
sont les véritables propriétaires du Chemin de Fer du Pacifique Canadien. 
Ils détiennént pour $260,000,000 d’actions ordinaires et $93,335,000 d’action* 
privilégiées.

En moyenne, les actionnaires ordinaires ont payé $112 par action et leur* 
contribution* de $31 par action, à même les excédents qui leur apparte­
naient, représentent conséquemment $143 par action, ou $371,800,000 en es­
pèces au comptant

-.r. sera ou n 
iure de célébrer Volympiai

Ш.Ш" : ,JâlyâP
1 |

( .і t v MANGE» Ш
tes “de capital", des centaines de millions 
provenant des excédents des actionnai­
res, et c’est pourquoi, entre autres rai­
sons, la capitalisation de la Compagnie 
est inférieure d’au moins $200,000,000 à 
la valeur réelle de la propriété, et les 
charges fixes, maintenues à un chiffre 
raisonnable, donnent au public l’avanta­
ge de taux, pour voyageurs et marchan­
dises, inférieurs à ceux dés Etats-Unis 
—et égaux, ou même inférieure, à ceux 
de tout autre pays du monde.

Et ceci, en dépit du fait que les salai­
res, au Canada, sont aussi élevée que 
ceux des Etats-Unis, que le coût des rails, 
du combustible, et autres fournitures, et 
que la relation proportionnelle de la po­
pulation à la longueur, en milles, du ré­
seau est inférieure à celle de toute autre 
contrée.

De 1902 à 1914 inclusivement, la Com­
pagnie a dépensé $336,000,000 en voies 
doubles, travaux de terrassement et de 
réduction des pentes, terminus, chantiers 
à marchandises, ateliers, et autres amé­
liorations tombant sous- lu rubrique 
“capital.”

і

M La mélasse puf< e 
k blé intégral et le 
saire au bien-être 
Les experts en scii 
pure et l’incluent 
tommandent.
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De cette somme;, lés actionnaire* ont 
payé $262,100,000 pour $105,000,000 d'ac­
tions, valeur au pair, ou plus de $134 
faction.

'

-v. A
%

L CЩ 3іm*' De 1899 à 1923) le réseau, de la Compa­
gnie s’accrut de 7,000 à 13,600 milles, 
alors que ses charges fixes annuelles ne 
dépassèrent celles de 1899- que de $6,- 
650,000. La dette obligatoire diminua de 
$47,000,000 à $3,650,000.

Afais il t 
Pur
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Wbade, et là ffl*. 
«ortés, mélanges 
CHÔÏX qu’oti tftrtb 
Vous fcitez natureü 
la v<rHâMe MÊLA 
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7 Les recettes ont permis die verser aux 
actionnaire* "ordinaires jusqu’il 13 pour 
cent sur leurs actions, 
des n’ont jamais dépassé 7 peur cent, le 
reliquat étant ajouté à l’excédent. Ce 
dividende- de J pou* cent éqmraut à

ie le» dividen- L’administration financière du Pacifi­
que Canadien ■ été avantageuse à teinteL I>~ >™ — U. C...S. 1—, S. Гмгі-Wl

КггЗЗГ'*-—"—
■ *t leur permntnt4i Wk U phm 4m «fc—— —— ртЛт Лт tmmpm.

notre popciation et le coopération des 
actionnaires;, e» cette sphère, a donné 
aux Canadiens lés taux dé tranepost d*

Л!
ï:
* moins de 2 pour cent dé août dn chemin

de fer.
On a appliqué- і de» améSaeatioau, di- coûteux du1 continent.

LJNrojrae.de 21 jours «ouvrant im рагошпі 
sale mSürtooiTïu^devait «üv “Jt* «ni’errftTt m

total
,00 mîltee;

boni pour les amener sur quelque belle nsppe d’eau de Netooo à Kootenay landing, sur le lac Kootenay, 
ils pourront admirer de calmes et reposants en Colombie-Britannique, 67 milles; de Toronto à 

paysage. Ailleurs, l’automobile leur permettra de Niagara et retour, sur le lac Ontario, S4 тШев. Total 
se rendre dans des endroits superbes, non encore sur l’eau: 642 milles. La plue belle randonnée en 
deseuns oar le chemin de fer. Dans les vüles, l’auto- auto sera celle de Windermere à Banff dans les Ro- 
ear sera le mode de transport employé pour visiter chenues, 104 milles. L’auto figure dans l’itinéraire 
rapidement et complètement. Ln wagon-observa- avec un total de 390 milles. Grand total: 6564 milles, 
tove découvert attaché au train spécial, dans les Peut-on imaginer un voyage plus varié et plue inté- 
Boeneuaes, sera aussi très apprécié par ceux qui vou- menant? g
dront contempler à leur aise les grandioses panora- Le train spécial de luxe de VUniveneté de Montréal 
тм de cette réeion aeewentée. . doit quitter la gare Windsor Montréal, le 7 juillet pro-
" voyage <fc 1 Lmvenaté de Montréal, évidem- chain, à 4 p.m. Retour à Montréal k 28 suivant, 

ment, se fera par tram en grande partie — 6622 milks Prix, toutes dépenses comprises: $365 pour un lit du 
devant être couverts en chemin defer. Maie il y aura bas. Tout k monde est à faire partie du
quatre excursions en bateau, dont une de 235 sur voyage.

Les autres

«Ton

Le Pacifique Canadienmoyen» de transport et interrompre auwé 
it oue la chose est possible, les tiaiets trop 
■ 1 on veut permettre aux voyageurs de visiter, 
trer et de se reposer, 
s ce rapport, la prochain 
I Montréal à la Côte du Pacifique, 
aer de plaire. L’itinéraire en a M préparé de 
» 4 аогіг A- ceux qui l’entreprendront, toute la' 
I et l’intérêt pvmtim. Et l’on a multiplié à 
в les modes de transport pour oue l’ennui ne

^ados Molaioo de ITJniver- 
ne saurait Est

/

de l’uniformité. Chemins de fer, bateaux,
des, tout a été mis à contribution, et les voya-
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